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Pour SERVEZ-VOUS deCHEMIN DE FERPETROLES ENTREPOT DE MEUBLES
MEUBLES ! MEUBLES !

üoumux ET A BRAND MARCHE

INTERCOLONIAL m Les POND’Sm Æmm I Brûlures 
Douleurs 
Blessures 
Catarrhes 
Contusions 
Enrouements 
Maux d1 Yeux 
Hémorrhoides 
Hémorrhagies 
Inflammations fcw*. «?:

iiureau de Poste d’Ottawa.CHEMIN I)E FER>ute directe entre l’Oaeet et tone lei 
pointa du B»e du Ht. Laurent, de la Baie 
dee Chaleure, province de Québec; ain- 
ai que le Nouveau-Brunswick, la Nou 
velle-Eoosee, Vile du Prince Edouard, le 
Cap Breton, les Iles de la Madeleine, 
Terrrneuve et Ht Pierre

Lea trains express quittent Montréal el 
Halifax, tous les jours (dimanches exceptés) 
et se rendent a destination de tous ces 
joints, sans changement de chars, en 30

Les trains express de I’Intercolonial qui 
sont dans ces directions sont brillun 
ment éclairés par l'électricité et chauffés par 
la vapeur de la locomotive. Tout cela donne 
eaiicoup d’avantages, de confort et de sû
reté aux voyageurs.

Les nouveaux et élégants trains express, 
ceux de jour et ceux de nuit ■« dirigent aux
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«« CANADA ATLANIIC" Arriva# el iléimrl <lee malle*.
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Ouest — Toronto, Ha
milton, ete.........

Ouest—B e 11 e v 1 Ile
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Ouest—Manitoba T 
. du N. Ouest.............. t# 80 8 00 ....

.... 9 S' 8 00 .... 
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SAIEL KORERS Lee convoie partiront de la gare de rue Elgin | Toronto, Pe-
comm,- eait B.t—MontrPalVck—
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rs: Ameublements de SALON, de SALLE A MANGER, de 
CHAMBRE A COUCHER dans tous les GENRES 

— et tous les PRIX, chez --------
9.00 A. M. 1 10Est—Pro v. Maritimes 

Est — Cornwall, Mor 
risburg. Lancaster

ne pour Sivi&ïîic

E.-Vnls, via Odgens-
burg................................ Z 00i7

vuest. Etats-Unie........9 00'....|7
New-York,m-directe . ... 2Û0|8

Prescott. V....!.*."........
h; de fer St.-L. et O- 
Keiniilville, North 
(lower, Me 

Kars, Kenmure ■
L'EXPRKnS DK BOSTON I < tc'C.^.X,l.l.e.,.Ku'",e 

et NEW-YORK (passant Ob. de fer P»e. P. r„- 
pur le ( 'ôteau et le nouveau pont en acier, o
pour Rouses Point, St Albans, Saratoga, He ............................. . i,
Vioy, Albany, Boston, New-York, Pli U h Bristol, Olarendon.elc *
Selphie, et tou, I» p-.inf „„1 „viv "I' !. :,i j
chars dortoirs depuis Ottawa jiiequà Boston - h -le fer Pac- — A|>-
et New-York. ( Ce troin arrête à toutes le.-. i-lo on, Ashton,Brlg-J 
stations entre Ottawa et Rouses Point.) | 7V Â t

fi IS A M TltAm ‘-OCAL pour : ÉÜïïSS*" 'b
Vilv n. Ifl. tontes les stationsciitreOt Hprings, ete 
lawu et le Côtcan, et sc reliant au Coteau P“T '''iKençe ell-sl

Tr“ncP°"r >«"»ll” P"i'>i" h j ...2w

On se procure ries billets, les lits et tou, H||H................................... ,6 uti
renseignement,et, ,'n,lre™,„t eu bure»,, ,1c, AS,% IW 
billot 24 rue Sparks, bloc de 1 hotel Rus- Ua'ineau, t. -e Jours 
sel ou h la gare. n River 1 ésert...

, Billing's Bridge..........
K. J. CHAMBERLIN. O. J. SMITH Cummtnjjs’ et lf• r<l ^ 
Surintendant-Général Agent général des KocheHiervi'ilfflTc""' îiîî!

1' s sa e-» Orléans et l obi Hard. Vito
Ottawa, 3 mars

-... i e edi et vendredi... ......
Miilles Anglaises—vlul 

N.Y., lundi, et j<*udl.!-...
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, arrive à Montréal à 1 
le trains du Grand Tro

qu à Casselman et Ale 
et le Coteau 
reliant avec 
l'Est et le Suil Est

OIL mêmes
LIGNE |)KS PASMAOERS ET DES MALLES

Ca n adien ne- E i ■ hop Ben n k 
Les passagers pour la Grande Bretagne ou 

le Continent, quittunt Montréal le vendre
di matin arrivant à temps samedi pour 

rendre le vapeur destiné transport d« 
la malle, à Halifax.

L’attention des expéditeurs se po 
reetenient sur les grandes facilités o

JV 1,1 M f | t~~ **4 T par le train pour le transport de la
M ■ 'V Xy I I en général de toutes les inan.handisee

1 v ^ M ■ tination des Provinces de l’Est et
neuve aussi [mur l’exportatii 
et des produits expédiés aux 
l’Europe

Pour billets et informations concernant le 
et le pussuge s’adresser à 

G. W. ROBINSON, agent pour les p 
gers et le fret «le I Est, 13G4 
Saint-Jacques, Montréal 

E KING, agent des billets,
27, rue Sparks, Ottawa, Ont

O O., on rent n eel aille d'associer 
la Criotote de Goudron do 
Hitro fc V Huilé dé Foié dé 
Morué dans le traitement dee 

Affections du Larynx, des Bronches, 
dee Poumons, principalement dans 
les Bronchites chroniques et les 
Catarrhes. Cette associât io 
de grands avantages, mê 
eence de maladie véritabl 
l'emploie seulement dans te 
fortifier une poitrine faible 
tempérament délicat. — Ce 
médicaments se trouvent réunis dans 
lesCAPSULESDEBERTHÉCRÉOSOTÉES, 
dans laquelle la Créosote de go 
de hêtre se présente dissoute dans 
une huile de foie de morue particu
lièrement recommandable, puis
qu'elle est préparée par des procédés 
qui, seuls, ont mérité Vapprobation 
de l’Académie de Médecine de Parie.

L’EXPRESS DE MONT 
RE AI5.00 P. M. HARRIS & CAMPBELLn’arrêtuut

qu'à Ciuiselinan et à Alexandria e 
wa et le Coteau, a un char rofectoir, et ar- 

à Montréal à H.20, ne reliant aux train*,

Wentre On*
Bloc DE l’Hotel Russell

OTTAWA. du Vermont Ccnti 
pour tous les points à l’Est

Grand Tronc tculfe,ot<
nprésente 

ême en l’ab- 
e, quand oa 
s le but de

1.35 P. M. zimu», 

2 30 9 3<> )
Ferre Cette ancienne eu nonorable maison de meubles, d’Ottawa 

?st connue par le bon marché de ses prix et par la bonne qua 
lité des articles qu’elle vend.

de
gran*

Vins de porte,
Rhum pur de Jan

Lt . premiers médecins recomman 
dent limite nent ces boissons dans les 
ras où des stimulants sont néccssai-

Shcrry division, 
■que, et Rye de

üWi 10 Poor Cent de Réduction iar tout Achat Argent Comptant3 8o 8 00 I au

îoto 4 4-". 8 00 a où 
.... 4 45 8 Ou i 00

D. POTTINGKR,
Surintendant-Général 

Chemin do Fer,
14 Nov.. 1H89.

«00C. IV EVILLE, vrntb bn Gros : Maison Fhf.rr, 19, rue 
Jacob, Paris, et principaux droguistes. — 
âu détail dans les Pharmacies.-Jouet } HARRIS & CAMPBELLréc sur le iimrcché d'Oilawa.

L’EVENEMENT-SPORT
NOUVEAU ! ! I] || n La multiplication des agences 

s de com Coin des rues OTonnor el Queen (Près de la rue Sparks)et sous-agence mtei 
mission au Pari Mutuel a préocou- 
i é le conseil municipal -,’e Paris et 
même le. Parlement.

Elle inquiète les gens soucieux de 
l’avenir du Sport. Elle comp-omet 
Vintéiôt des r-arieurs qui sont dé- 
pouil és en môm temps que l’As
sistance publique est frustrée.

Aussi l'Evénement ne pouvait-il se 
désintéresser de cet état de cho es 

Il y a agence et agence comme il 
y a fagot et fagot.

Sol icitée par ses lecteurs, la nou 
velle direction Sportive de VEvene 
ment organic,10, boulevard des l'a 
liens, et 2, passage de l’Opéra, à 
côté des bureaux du jn 
le nom d‘EvBNEMKNT-SpOr r, un sei 
▼iceapécial, cotnpre ant :

Lee remeûjruments sur toutes les 
courses françaises et les pvinsita!es 
cou'ses é'r; i gt-res ;

L'exécution des pari-,
O double service est confi 1 à M 

Georgt s Clarence, auquel dev oni. 
ôtie a :ressé< tous tout s cor.e-pon 
dances à partir du 12 avril, jo .t d‘ 
rmauguratiou de 1 Evèn menl Spo l

IJAussi une épicerie de première classe au
ÏÏ,‘jI I Halifax, jeudi, 

du gac suppléin66 RUE GEORGE 56 "0

L’emploi de la Semoule(Vis a vi. le marché By* Solution d’Antipyrine::.IMPORTATEUREn arriére dt 
7 rue Rideau}

<F<nanfir Mouriit est recommandé 
aux femmes enceintes, aux nour
rices, et aux enfants pendant toute 
la période de la dentition et de la 
croissance.

L'Académie de Médecine a voté 
des remerciements à M. Mouriès: 
et l’Institut oe France lui a décerné 

ement au

magasin de Liqueurs
Iyg lettres destinées iX ’.’enrogistro ne' t dol 

vent êtr, mises »i la piiütes lf> minutes avant la 
clôture des malles précédentes.

Heure* du Bureau, de 8 a. m. ail», m 
.Mandats sur le poste et la poste et.la Banque 
Epiirgnea^de » a. m. a I p. m.

J- GOUlN,:Maltrede Pœte

C. NEVILLE i

TROUETTEci©eau «le Poste d 
Mal 1890

i iltawa

CONTRE

Migraine*, Maux de Têh' Névralgie* 
Colique*. Atdhtne, ïJiu/thy*èiue. Ôoutte 
Jlh u mutisme, Sciatique et DOULEURS en général.

Aro/r soin d'exiger l'AX TII’ YltIXE de TR OU ET TÆl

Vente en Ote: à P.rli, S. MA2IEA, Phum"', 234, bonlJ Voltaire
Dépositaire à Ottawa : VT.x. valade.

Ed. MORIN A C*. A Montréal : LA VIOLETTE A NELSON
ET DANS TOUTES LES PRINCIPALES PHARMACIES

une médaille d'encourag 
concours des prix Montyon pour 
cette découverte qui exerce une si 
heureuse Influence sur la diminu-

mimSEUEÜLINIi, NT GÉNEAIJ
36 AJVS DE SUCCES

m«»qu» St,"l Topique
de i «pniytiE remplaçant le

T'eu sans " u- 
leur ul cliute du 

l poil. — Guérison
% rapide et sûre
A des Unite

lion des maladies et de la mortalité 
des enfants.

L'usage de la Semoule MouriH 
chez la femme pendant la gros
sesse et la lactation et chez l'enfant 
pendant la dentition et la crois
sance, est de nature à développer 
de vigoureuses constitutions.

Une instruction est jointe à 
chaque flacon.

Fabr<>n et gros : Maison L. Frere, 
19. rue Jacob. Paris.

urnal, sous

1f KENDALL’S 
SPAVIN CURE;

A ffuébec : D

To ni u re w,
Ecarts, Molettes, Vcsslgons Engorge
ments des jambes, Sur-s, Eparvins, eic.

Ph*eGÉNEAU, 875,rue St-ffenoré,Paria

00€>0-00*0€r*<7 €3-€>

Amei ir{i"'nes, 
Anglaise 
Meossaises

MB VOMBXEUX MÉOSCnn QUI

SOLUTION PAUTAUBERGËI
CHLORHYDRO-PHOSPHATE DE CHAUX CRÉOSOTÉ 

•î considèrent comme le remède le plus sûr et efficace contre les
MALADIES DE POITRINE!

PHTHISIE, BRONCHITES CHRONIQUES, TOUX ANCIENNES et OPINIATRES g 
En Vente chez U. PAUTAUBERQC, 22. rue Jules César, PARIS*!

DEPOTS DANS TOUTSS LSS PRINCIPALES PHARMACIES DU CANADA

AU
MALADIES DES ENFANTS fhe Mont Su vers, fui Remedy ever dlneon

ert-,1, uh lt 1» certain In lu vITevtH nnd dot-» 
not bltotvr. Head proof below.SIROPdeRAIFORT iodé----- Coin des .'uea------- Conditions

1Evénement publiera, chaque jour, 
de courte1, eu tôte de bes col01 nés 
sous formule chiffrée, unHenseiyne- 
menl uniqve.

La clé de ce renseignement se.a 
vendue dans les bureaux de L’évé
nement, de neuf hrs à deux hrs, au 
prix invarariable rie dix franc, ou 
adressée à domic le,

L’kvenement-^poht n’accepte au
cun ordre 
vingt francs

Tout t.rdre doit être accompagné 
des fonds et. en outre,de ia commis 
sion, qui est toujouis de trois pour

Tout ordre, envoyé par let’n1 ou 
télégramme d- il paiv. ntr à M.G.Cia 
ronce la jour de la course, au p us 
tard avant une heure, et ce à pein 
de nullité.

L Evenemln -Sport n’accepte pss 
de combinaisons.

L„s t rfistes de Paris de province 
et de l’élranger pourront donc s’a- 
d/esser, en toute sécuri é.à partir du 
15 avril prochain à L’Kvenbment- 

oulevard des Italiens et 2 
l’Opéra, à Pari*.

TENDRIL’S SPAVIN CUBE.le GRI MA ULT4GAPb«mieiMi àPâri*

Depuis ringt années o* médicament oonna les
résultats las plus ramarquabha dans las 
ma'adlas des anfsnls pour remplacer l’huile 
de foie de morue et le eirop ant scorbutique

or Charmez à.
Brebdkr op 

Cleveland Bat akd Truttwo Bred Horuer.
Du. II. J. Kknhalt. rixLMWOOD’ l“- *"•11 

Dour Sire: I h«ve always pnrrhased your Ken- 
dall'H Spavin Cure by the half dozen bcttlis, I 
would like prices In larger quantity. I think U I» 
one of the host liniment» on earth. I have uaed 1 
cn my subies for three years.

Yours truly, Chas. A. Snyder.
Attende 2'aw ^ Il est soovereiD centre I'engorgcmeni el 

ViuflainmatiuD des glandes do eon, lee gourmes 
et le» diverses druphon» de la peau, de la Idle 
et du visage. Il eacile l'appétit, lomlifl le» Ussus, 
combat la pllenr el ta mollesse des chairs et 
rend aux enfants leur vigueur el gaieté natu
relles. C'est un admirable médicament contre 
le» croûtes d# lait el nn «relient dvporalif KENDALL'S SPAVIN CURL

Dr B. J Kbiwl*0*1LT*‘ N‘ Y‘*NuTember ®«1S8& 
Dear Sirs : l deelro io give yon testimonial of mv 

gootl opinion of your Keiulall'HRitiivln Cure I ha'à 
usv.1 It f..r 1 amené**. SU ill Jointe and 
hou vina, and 1 have found It a sure cure, I 
ally recommend It to all horsemen.

Yours truly, A. H. Oit.bkry,
Manager Troy Laundry Stables.

Peintures préparées, 
Peinture, 

Tapisseries, 
Vitres,

Mastic, 
Pince ut 

Huile, 
Etc.

de pari inférieur à

SANTALoeMIDYLA POUDRE DE TOILETTE of Toronto.
Pharmacien A Parle

Supprime Copahte, Tu bébé et 
Injeettone. Guérit en 48 heure» 
lea écoulements. Très efficace 
dans les maladies de la vessie. 
Il rend claires les urines les

KENDALL’S SPAVIN CURE.
aUn. B ï*Kkrdauu0* Coüntt, ûhio, Dec. 19,1888.

Gt-nu. : I fwl lt mv duty to nay what I have done 
with jour Koiiilnll's Spavin Cure. I have cured 
twenty-five horses that had Hpuv i n*. ten of 
ltinu Hone, nine afflicted with Big llend and 
seven of iSip Jiw. Since I have hail one of your 
bo"kn mid follow -,, the directions, I have never 
lost» case of any kind.

Yours truly.

plus troub h

ALB1NI i.vs Médlrimcnu d-dcssessetreeveatSParlsi 
8 Hue YswieiM, > Montréal : tkes Ltexm,
teeaetO’, kOuthwi te S' •UN

Andrew Tcrner,
Horse Doctor. PLREN,

PRESlfcTBBUS
OF E^^SI 

WHITE FOR PRIGSM Le ] Dr ] McLaren, KENDALL’S SPAVIN CURE.
-A."RTIG1LiEjS

de Peintre en General
Price 81 per bottle, or six bottles for $5. All Drug- 

gmti havelt <ir cun get lt for you, or lt will be sent 
to any address on receipt of price by the proprie
tors. Du. B. J Kendall Co., Kuosburgh Falls, vt.
SOLD BY ALL DKUGGISTS.

Déménagera le 1er_de maij totVRBHOUSS 8. OmcH
Toronto.Au No. 89, Rue Slater

LE CANADA VENDREDI 16 MAI 18*0

FAITS 1Pj.is ou le lui dit.
Cela la rendit coquette.
Elle s’admira.
Elle se rappelait bien aussi les 

impressions profonde de son cœur 
en ce temps l i,

Peut-être .la cojnetlerie Veut- 
elle rendue mauvaise, peut-être 
l’orgueil de se savoir bell* Veut, 
il amenée à une chute fatale, si 
ses parents prudents et avisés, ne 
l’avaient pas mariée.

C t mariage l’ava t sauvé de 
la chute.

E le se sentit mère presque 
aussitôt.

Les pr'occupations de cette 
maternité, chose nouvelle et ai 
douce, furent une distraction 
puissante.

Elle aima son enfant d’un 
amour em orté et violent.

Elie ne savait plus si elle était 
belle, alors;elle savait seulemen* 
qu’elle é ait mère, et elle se con
sacrait toute entière à sa fille

Jordanuet, son mari, garçon 
très intelligent, très chercheur, 
était appelé à se faire une hante 
position dans l’industrie.

Malheureusement, il fut enle
vé apres quelques années de 
riage, avant d’avoir pu réaliser 
ses projets, après avoir employé 
en tentatives et en inventions 
les économies du ménage.

Elle se rappelait sa première 
visite chez Manuel peu lant la
quelle elle avait constamment 
tenu les yeux baissés.

Elle connaissait la puissance 
de son regard.
^tille avait peur de sa beauté.

Elle voulait bleu passer au
près do oe jeune hommt , pour

IW3 pwre femme, miséruhle

mendiant nn* place, elle ne vou
lait pas qu’on la vit si belle, si 
tentante, parce qu’elle savait que 
sa beauté, au lieu de lui sefvir, 
lui nuirait, en inspirant des pas
sions.

Elle se rappelait son arrivée au 
châ eau.

Là, tout de suite, elle avait vu 
l’imprsesion qu’elle avait produi
te sur le vieillard malade.

En voyant celui-ci abandonné, 
pour ainsi dire livré à elle, une 
mauvaise pensée avait germé e i

et d i me le faire accoutumée ...... ces richesses si
laborieusement acquises, au prix 
dotant de ho .t* et d’humiliation!

■ Est ce que c’était possible!......
A quoi bon, conquérir?
Elle repoussa d’abord cette peu

Oui, elle se rappelait, mais elle 
fit semblant de ne pas compren
dre.

—Non, dit-elle, je ne sais...
—Je vous ai répondu : “ Le ba

ron est en danger de mort; vous 
savez de quoi il meurt, vous seu
le pouvez le sauver.......”

—Suis-je donc sauver ma fille? 
—xVous savez de quoi elle est

malade, de q ui elle se meurt.....
Vous seule po ivez la sauver!.....

Elle baissa la tête. Ménager

Ainsi, le du.-teur avait en la
ravine pensée qu’elle?..........

Elle devait mourir !.. Car voilà 
ce qu il avait vou.u dir-*, ce doc
teur.. 1 savait que Léonide aimait 
Manuel, que Manu*! refusait de 
revoir la jeune fille, à eau e ne sa 
mè e.. D .ne, il fallait que la mère 
disp ioùt à jamais. ...

Eile ht, affol e, une suprême 
tentative auprès de sr fille.

—Mon enfant, sois forte. .. Ta 
maladie et ta tristesse me déses
pèrent.. Tu m fais mourir.. Veux-
tu ma mort?.......

—Ce n’est pas toi, mère, c est 
moi oui mourrai.

—Ne p ux-tu oubli r?
—Je ne le p.-ux, mère, c’eat plus 

fort que moi.
Si je te suppliais?
—Hélas! mère hélas!

en mon pouvoir?......
Elle n insista pas. à partir de 

ce jour, sa résolution fut prise. 
Pais q’uil fallait mourir, eh

bien! elle mourrait!......
Et ce fut le lendemain même 

que vêtue de ces pav.vres vête
ments qui la couvraient l,o sq u*l- 
8 était r rivée pour la prmiére 

fois à Maisou-pqft (j’neije

le a co n mi s? 
oublier?

Et, sonnant s >n valet decham 
bre, il fit servir s m déjeuner.

avait consevés par une sorte d’ ir 
gneil pour s s 
partit pour Paris et alla frapper 
chez Manuei. «

A son retour de Paris après 
avoir pris, sans rien préciser de
vant lui pour le laisser libre d’é
pouser Léonide elle tomba dans 
une pros1 rat ion absolue.

Elle resta chez vile, ne vit per
sonne, descendit à poinechez Lé- 
onidepour s’informer de sou état.

11 semblait dèj* que rien u’ex- 
isttit pins piur cett* femme.

Tout était mort autour d’elle 
avant qu’elle-même mourût.........

Sa vie reperaiss • it de v ml elle, 
violemmen illuminée, avec tous 
ses dé aiis les plus i ifi 
tous ses incidents les plus vul 
g .ires.

Etrange chose qu’une imagina 
tio.i ainsi surexcitée.

Elle se voyut toute petite, éle
vée par des parents qui n’étaient 
pas riches, mais qui gagnaient au 
jour le jour, dans le commerce, 
une vie aisée.

Son enfmce avait été remplie 
de jeux et de sourires.

Son intelligence très ouverte, 
très vive, lui avait rendu facil * 
l’instruction qu’elle avait acquise, 
car ses parents avaient tenu à la 
faire instruire.

Elle était devenue presque une 
demoiselle.

Elle se i appelait qu’en ce temps- 
la on la vantait comm i un movtè- 
le de douceur, de travail, d’obéis
sance.

Aussi, à mesure quelle gran
dissait sa beauté se faisait layon 
nante et superbe.

Longtemps, elle ne iqt pas 
qu elle était MJe,

K’EjTTTI.iXjET'OIsr
. Non! débuts —elle

LE

BARON D’HALBRET L’ETOILE OE 1

Il parait q"6 cette 
revoir un astre fime 
lion chrétienne, le

C’est aup’ès d* la 
Cassiopée qu’il fane 
dans le firmament i 
de Cassiopée se com 
quantaine de pet tes 
lieu des nielles se ( 
lumineuse, plu*» t 
étoiles de troisièmes 
posées en forme de 1 
oins brillante encoi 
joindre à celle-ci dan 
l'année ; et Cette ap 
septième depuis le < 
de l’ère chrétienne.
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JULES MARY M »is elle aimait tendrement sa 
sa fille et le spectacl * de cette tris
tesse lui torturait le co iur; Léo- 
nid* s’étiolait, maigrissait, n’av.iit 
de goût à ri-n et Maria 
épouvantée à la pnnsée qu* peût- 
être l’enfant allait retomber dans 
cet affaiblissement,dans cette né 
mie mortelle dont il n’avait fal-

Suivons Maria Jor lanne*.
Elle était venue seuh à Paris: 

arrivée dans la nuit, elle repartit 
le soir même et, le lendemain 
matin, elle était de retour à Mai
son Fort.

La vie était triste au château.
Léonide, depuis le nouvel aban

don de Manuel, ne -ortait plus 
de chez elle et répondait à peine 
lorsque sa mère lui adressait la 
parole.

Elle vivait pour ainsi dire de 
son chagrin et se nourrissait de 
son cœur.

Sans cesse elle se demandait :
- A quoi Jonc Manuel a-t-il 

voulu faire allusion lorsqu’il m’a 
dit qu’un obstacle nous séparait

Elle avait beau se creuser la 
tête elle ne trouvait pas.

Elle interrogea sa mère en lui 
racontant ce qui s’était passé.

Maria, elle, comprit bien vite 
l’alla ion du baron.

Mais que pouvait-elle dire?....
Tout d’abord elle résista à une 

obsédante penséu qui lui vint, 
en surpr liant les 1 innés sec êtes 
de sa fille.

—Si cet obs'aele di«paraissait 
pou i tant et si Léonide jamais ne 
doutait, elle serait heureuse!...

Mais elle se révoltait.
L’obstacle, c’était elle.......pour

que Léonide fût heureuse fa lait 
que Maria mourût.......

M urut!...... (J est à dire aha i-
doRQer ce Iq^e auquel elle s’était

(Suite)
—Vous n’avez aucune

pitié à attendre do moi, et si 
j’avais pu vous faire beF 
de mai je n’y aurais pas manqué 

Consul- z-vous, monsieur, je 
vois ma filles >ufrir,et e * que vous 
eu-sicz im giné d plus implacble 
et de plus raffiné n’eut pas égalé
cette torture........

lvle essuya r apidement ses 
yeux, comme si elie a\ ait été h m- 
uu-e d,y laisser voir deux larmes. 

Ain i donc, mon rieur, j* suis
un obstai le.......Eh bien! raaréso
lution est prise........ l’obstacle dis
paraîtra.............

—Q n’entendez-vous par là?
— Vous le comprendrez 

dans quel jues jours....... S >uve
nez-vous alors que je suis venue 
aujourd’hui vous proposer un 
marché et je ne vous en de
mande pas davantageVoilà mon
sieur ce que je voulais vous diie
Je me retire ...... Monsieur .......
j'ai app is que vous aviez sollici
té et obt nu un , oste en Orient... 
Veuillez retarder votre voyage.... 
^eut-être ce retard amènera-t-il 
biXn des changements tla.is vo
tre vie. Elle rab ussa son voile 
et sortDSx 

11 Teeta\?ielqaes minutes réflé
chis* nt.

-wQu’i'-t ellèvonludire?... Est- 
possible d’ex$.ej \o Pfime ^q’ej-

aueoup

esprit.
Elle s’é ait fait àimer.
L’ambitii n était venue, dé ve

loppant ru e et esprit d’intrigue.
Et c’est ainsi que, peu à peu, 

glissant sur la pente, elle était 
devenue criminelle.
Avait-ell* vraiment du remords 

de ce qui s était passé?
Se repentait-elle, au moment 

où elle voyait approcher la mort?
La co ère et le désespoir l’em

portaient sur ses regrets 
Elle aurait voulu ne point mou

rir, ne point quitter et vite toutes 
ces choses si bonnes et dont elle 
n’avait pas eu le :emps d’user et 
pour la conquête desquelles elle 
avait sacrifié son honneur et sa 
conscience,

Pirf is dans les révoltes de 
son esprit engendrée pur l’epou- 
vante de mourir ains», elle s’en 
prenait à Léonide innocente.......

Elle oubliait—oh! pas long
temps—ce amour maternel qui 
avait été comme un encourage
ment de son crime et qui eut été 
une excuse si ce crime avait été 
excusable—*.*t elle concevait con
tre Léonide une sourie irritatiqq.

lu rien moins que l’intervention 
de Manuel pour la guérir 

—Enfin Léo tide reprit le lit.
Sa faiblesse faisait des progrès 

rapides.
Elle appela le docteur Ménager.

Celui-ci ne pouvait refuser de 
venir, ma gré s -s répugnances.

il devina vite le mal qui dé: 
vorait cette fillette et la faisait 
mourir.

Il fut doux pour l’enfant, pres
crivit une ordonnance de la juel 
le il n’attendait pas beiucoup, 
recommanda des distractions, un 
changement de vie, des voyag*-.

Su--le poi-it de quitter le châ
teau il fut abordé par la mère 

Monsieur, dit-elle ne me ca
chez r:en

mes. ax'ec

Voici l’histoire dt 
étoile. L* 11 novemb 

’astroucaperçue pai 
hé, qui l’étudia ave< 
boin. E 1* dépassait i 
les étoiles d* premièi 
bien q u’on pou va H. 1 
plein jour, -ans le 
télescope. Mais après 
ainsi deux bernâmes i 
sité de son éclat alla

Pendant dix-sept 
encore l’apercevoir à 
puis en mars 1574 
aussi sub tement quComment trouvez 

vous ma fille? Est-e le en danger? 
Ménager la regarda durement 
—Uu jour, vous m’avez inter

rogé, ainsi que vous le faites'au
jourd'hui pour votre fille, sur 1 é- 
tat de votre mari, le vieux baron 
de Latour d’Halbret !.. Vous rap
pelez-vous, madame, ce que je 
vous ai rnpondu?

Maria Jennet frissQU» a.

.Est et
Desrech rch^s éiz 

môme^stre, caract i 
mes i hénomène , av i 
eu 1260 ains qu'en 
arriva à endure d- 
étoile devait être u 
c lie qui guida les tre 
Bethle m, t voici coi 

Par les «t*s ne 94. 
en çffet, fixer lt(4.«mfiwsr)
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